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Papeete, le 14avril 2011
Election du Président de l’Assemblée

Intervention du sénateur Gaston FLOSSE
Monsieur le président de la Polynésie française,

Monsieur le président de l’Assemblée,

Monsieur le vice-président,

Messieurs les ministres,

Chers collègues,

Permettez-moi tout d’abord d’adresser mes félicitations au nouveau président de  l’Assemblée qui, je n’en doute pas, saura remplir sa mission avec toute l’impartialité et la hauteur de vue exigées par la fonction.
Je souhaite également remercier chaleureusement tous ceux qui m’ont fait confiance en m’apportant leurs suffrages lors de ce scrutin.

Le groupe Tahoeraa Huiraatira a souhaité présenter ma candidature car il nous est apparu que, dans le contexte actuel de majorité extrêmement étriquée, un juste partage des pouvoirs était indispensable afin que nos institutions puissent fonctionner dans la plus grande sérénité et dans la recherche permanente du consensus.

Nous comprenons aisément que le groupe UPLD et le groupe Te mana o te mau motu aient voulu s’assurer le contrôle de l’Assemblée parallèlement à celui du gouvernement. 
C’est une stricte logique majoritaire qui exclu toutefois les bonnes volontés que le président Temaru avait dit vouloir rallier après son élection.

Ce que nous comprenons moins, c’est l’attitude de M. Gaston Tong Sang qui, une nouvelle fois a fait passer au premier plan une rancœur personnelle. Cette rancoeur qui a empêché le rassemblement de la famille autonomiste.

Il est vrai que l’an passé déjà, par son attitude, M. Tong Sang avait réussi à faire élire M. Oscar Temaru à la présidence de l’Assemblée alors que les autonomistes étaient, et sont toujours majoritaires, dans cette hémicycle.

Il est vrai également que par son entêtement à rejeter la main qui lui avait été tendue par tous les groupes autonomistes en octobre dernier, il a réussi le tour de force de porter M. Oscar Temaru à la présidence de la Polynésie française le 1er avril dernier.

Alors que le pays est économiquement et socialement sinistré, que tous les voyants sont au rouge, que le chômage ne cesse d’augmenter, que la notation Standard and Poors a encore été dégradée, que le financement du budget d’investissement 2010 n’a toujours pas été bouclé, que le Pays est au bord de la banqueroute et qu’il y a des risques que les fonctionnaires ne puissent pas être payés à la fin de ce mois, M. Tong Sang s’est accroché à son siège de président.  Finalement cette motion de défiance était devenue inéluctable. Raisonnablement, aucun gouvernement ne peut se maintenir avec seulement 9 élus en soutien à l’Assemblée. 
Et c’est votre attitude de rejet de la main tendue qui a poussé Teina Maraeura et les siens dans les bras de l’UPLD pour former une nouvelle majorité.

Par votre attitude aujourd’hui, nous avons bien compris que vous vouliez vous venger. 

Mais vous venger de quoi au fait ? 

Vous venger de votre propre échec ! Cet échec que vous tentez de rejeter sur le Tahoeraa Huiraatira en faisant croire à vos troupes que nous aurions téléguidé la 29ème voix. 
Allons donc ! Ne faites pas l’affront à Madame Galenon de lui dire qu’elle est sous mon emprise et qu’elle a perdu tout libre-arbitre. 

Ne faites pas l’affront au président Temaru de lui dire qu’il n’avait pas la capacité, seul, de convaincre cette 29ème voix !

Tout autant que le nouveau président de l’Assemblée a su rassembler 29 suffrages en puisant dans les rangs de ceux sur qui reposait hier toute votre confiance.

Pour ce qui nous concerne, nous avons tout fait pour empêcher l’adoption de cette motion de défiance. Nous nous en sommes expliqués dans cette enceinte. 

Nous avons tout fait pour empêcher cette motion parce que, pour nous comme pour d’autres de nos collègues, l’heure est venue pour la famille autonomiste de mettre fin aux rancoeurs du passé et de se retrouver.

Vous-même n’avez eu de cesse de le dire. Les autonomistes sont majoritaires dans le pays ! Vous parlez beaucoup, mais quand il s’agit de passer aux actes, il n’y a plus personne.

Nous sommes convaincus que cette nouvelle majorité aurait pu se constituer comme cela avait été proposé, comme vous l’aviez évoqué avec Mme Penchard.  Une majorité avec Edouard Fritch à  la présidence et Jean-Christophe Bouissou à la vice-présidence, avec les ministres compétents que nous avons chacun dans nos rangs, à commencer par ceux que vous aviez choisi pour gouverner à vos côtés et qui ont été stoppés dans leur élan.


Nous aurions pu reconstruire le pays avec l’appui d’une large majorité à l’Assemblée.

Quel dommage ! Hier déjà, aujourd’hui encore, vous avez gâché l’occasion de mettre en œuvre ce rassemblement. 

Vous l’avez gâché pour des raisons intimement personnelles car personne ne pourra croire qu’il s’agit d’une stratégie politique.

Qu’importe, pour ce qui nous concerne, et c’est la voie que nous avons choisi de suivre avec le groupe Ia ora te Fenua, nous continuerons à travailler au rassemblement de cette famille autonomiste. 
Et je suis intimement persuadé que nous réussirons ce challenge, même contre votre gré. Je suis convaincu que même dans vos rangs il y a des personnes sensées qui souhaitent ce rassemblement par ce qu’il est nécessaire pour affronter les défis de demains. Un jour prochain, la raison finira par l’emporter.
Je vous remercie de votre attention.
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